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L’écologie de la peur : ça suffit ! 

Dites du mal, il en restera toujours quelque chose !!! C’est en pensant aux agriculteurs, à 
leurs familles et à leurs enfants qui investissent depuis 15 ans dans l’environnement, et qui 
sont aujourd’hui blessés au plus profond d’eux-mêmes, que je dénonce la polémique qui 
surgit sur les algues vertes et l’éternel procès fait à l’encontre des agriculteurs. 

Les agriculteurs et leurs familles sont exaspérés de voir des « Khmers verts », disciples de 
Machiavel, surfer sur les vagues d’angoisses qui envahissent notre société pour entretenir 
les peurs et par là même faire la promotion intéressée de leurs écrits. 

Nous sommes exaspérés de rappeler que le phénomène des algues vertes est complexe et 
multifactoriel. Pourquoi ne dit on pas que les baies concernées sont saturées en phosphates 
du fait notamment des lessives des particuliers ? Pourquoi  passe-t-on sous silence les 
rejets d’eaux usées mal traités et les réseaux d’égouts poreux de certaines villes qui infiltrent 
les nappes ? A titre d’exemple, la ville de Pléneuf ne vient-elle pas d’avouer qu’il lui faut 
reconstruire une STEP et ses réseaux ? Pourquoi ne dit-on pas que des algues vertes se 
développent dans certaines baies alors qu’il n’y a pas d’agriculture en amont ? 

Ceux qui parlent de système, d’agro business ne connaissent pas l’agriculture bretonne et 
n’ont aucun crédit. L’agriculture bretonne est orientée et portée financièrement par les 
agriculteurs eux-mêmes. Les agriculteurs travaillent 365 jours par an pour fournir une 
alimentation de qualité et contribuent au dynamisme de notre belle Région. Nous ne 
sommes pas, comme certains le laissent penser, des ploucs bouseux, dénués de sens, 
pollueurs et à la solde de groupes financiers. 

Alors que les bassins concurrents attendent à la porte le coup fatal qui ferait disparaître les 
productions animales à l’Ouest, et donc en France, entretenir le mythe que revenir à une 
agriculture d’hier est la solution est un grave mensonge porté par des irresponsables, qui 
n’auront jamais à rendre compte. C’est faire illusion et mentir au consommateur français qui  
ne saura pas ce qu’il mangera demain. Pire encore, pourquoi ne dit-on pas que changer de 
modèle agricole ne résoudra pas le problème des algues vertes ? 

Nous ne préparerons pas l’avenir de nos enfants avec la peur, la décroissance et la division, 
mais avec le progrès, l’intelligence, la lumière et le rassemblement. Je dis oui à la Bretagne 
des Bretons qui ont toujours su s’unir pour relever les défis. Comme les paysans bretons 
attachés à leurs terres, je dis oui à l’écologie de la science qui est la seule qui nous 
permettra de concilier économie moderne et développement durable. En dépit du travail qui 
est et doit être réalisé par TOUS les acteurs pour prévenir, nous risquons d’avoir des algues 
vertes pendant longtemps. Pour cette raison, il faut en outre travailler sur le ramassage des 
algues vertes fraiches et leur valorisation. 

Enfin, si beaucoup de questions restent en suspens sur les algues vertes, rappelons que 85 
à 90 % des plages bretonnes restent propres.  

Pour toutes ces raisons, je lance un appel aux Bretons pour qu’ils restent positifs et tournent 
définitivement le dos à la calomnie, au mensonge et à la peur. 
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